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Bemba rentre d'exil et défie I<abila
VINCENT GEOfIIS

Lacampagne pour la présidendelle
en République démocratique du
Congo (ROC)passe à la vitesse supé-
rieure, Leretour de l'opposant Jean-
Pierre Bemba sur le sol congolais, ce
merITed~devrait être suivi par celui
de Moïse Katumbi, prévu vendredi.
Tous deux ont la ferme intention de
déposer leur candidature au scrutin
du 23 décembre prochain.

L'ancien chef rebelle Jean-Pierre
Bemba est anivé mercredi matin à
Kinshas<l, où il a été accueilli par
d•.•••milliers de partisans à l'aéro-
port et dans les rues de la capitale.

Son avion privé a <lttelTÎà l'aéro-
port de N'djili après avoir décollé
de Belgique. «Après une décennie
d'absence,}e suis en route vers la terre
de mes llndtres, ma patrie., avait-il
tweetté avant de décoller.

Des fidèles de Moïse Katumbi
étaient aussi venus l'acclamer. Un
accueil officiel, par le ministre des
Reladons avec le Parlement Jean-
Pierre Lisanga, lui fut également
réservé.
Jean-Pierre Bemba a quitté son

pays en 2007 et passé dix ansen pri-
son. Accasé de crimes commis en
République centrafricaine auprès
de la Cour pénale internationalt'
(CPI), il a été condanmé Il 18 am dt'
prison en 2016 et acquitté en appel
en juin deoùer.

Le patron du Mouvement de
U!J«ration du Congo (Mie), ancien
vice-président de la ROC, compte
bien remporter les élections, esti-
mant qu'à 55 ans, il n'est «pas trop
vretlxpatlr diriger la ROC •. Il devrait

déposer sa candidature Ct'jeudi il
Kinshasil et rejoindre ensuite son
fief de Gt'mena. Un sondage publié
mardi le donne en tête Ii 19%, ex
aequo avec le chef de l'opposition
l'élix Tshisekedi.

Son arrivée en ROC a fait crain-
dre des débordements au sein de Iii

population. Un important disposi-
tif policier a été déployé dans la
capitale. La police n'a pas hésité il
utiliser des gaz lacrymogènes pour
disperser la foule.

Le gouvernement de ROC n'en-
tend pas laisser Jean-Pierre Bemba
se présenter aux élections.
Vendredi deoùer, la coalition au
pouvoir l'ajugé inéligible en raison
d'une affaire de subornation de
témoin devant la cr'!.

Katumbl de retour
vendredi
Moïse Katumbi, l'ancien gouver·

neur du Katanga, devrait rentrer
d'exil ce vendredi. Le riche homme
d'affaires a fait une demande pour
atterrir dans son fief de
LubumbasW. Il compte, lui aussi,
déposersa candiddture pour la pré-
sidentielle.1l est à la tête du mouve-
ment Ensemble pour le change-
ment.

Moïse Katumbi, dépeint en 2015
comme l'homme le plus inlluent
du Congo après Joseph Kabila, a été
condamné 11 trois ans de prison
dans le cadre d'une obscure affaire
immobilière.

En 2016, un sondage le donnait

ture Ii la pré,identielle, il fut accusé
de préparer un coup d'État. Le
ministre de Iii Justice prétendait
qu'il aurait recruté l'ancien conseil-
ler de sécurité ilmérkain Darryl
Lewispour fomenter le putsch. Mais
l'accusation ne tint pas. Moise
Katumbi, blessé lors de violences
policières, fut évacué de ROC Un
long exil commença pour lui.

L'affaite immobilière paraît tout
aussi fantaisiste. Moïse Katumbi
fut accusé d'avoir spolié la maison
d'un citoyen grec il Lubumbashi,

milis il était apparu, quelque
temps plus tard, que l'immeuble
n'applUtenmt pas au plaign.ant. La
juge elle-même dénonça les pres-
sions subies par le mirùstre de la
Justice pour qu'elle condamne
l'opposant.

Cette condamnation rend
MoIse Katumbi inéligible, Mais la
Conférence épiscopale du Congo
(Cenco) a plaidé sa cause, esti-
mant que les affaires attribuées à
Moïse Katumbi sont des «règle-
ments de rompre politiques •. Le
dernier sondage lui octroie W1
score dt' 17%.

En juin 2017, le Comité des
droits de l'homme des Nations
unies a délloncé l'acharnement
contre Moïse Katumbi et exigé
qu'il puisse rentrer en ROC pour
poser sa candidatn.re à la prési·
dentielle. Rien ne garantit, toute-
fois, que le gouvernement de RDC
l'autorise Ii se présenter.

Une situation explosive
eU tête des intentions de vote. Au Si la Commission électorale indé-
lendemain du d.pôt de sa candidd- pendante (Ceni) rejette la candida-

ture des deux opposants, le pays
pourrait connilÎtre des émeutes.
Jean-Pierre Bemba s'était porté
candidat à la présidentielle de
2006 et son échec avait entl'ilîné
des troubles importants.

1.'avenir de Joseph Kabila esl
incerlain. Le Président sort;rnt ne
peut plus Se présenter aux élec-
tions,liI Constitution du pays n'ilu-
torisant que deux mandats. Selon
certaines sources, le Président
aurait chargé ses proches de dési-
gner un successeur. Joseph Kâbila
n'a jamais exclu sa candidilture,
mais SOI1 imilge au sein de la popu·
lation semble écornée. Le dernier
sondilge ne lui reconnaît que 9%
des suffrages.

Le, cilndidats il la présidentielle
ont jusqu'au 8 août pour déposer
lem dossier devant lilCeni.

LE RÉSUMÉ
L'opposant JewHIÏIImt

-.mta est de retour en ROC
après onze ans d'exil.

Bemba compte ~ ••.
~powr~

p~,

Mofae Katwnbl, un autre op-
posant, annonce son retour
vendredi, pour déposer, lui

aussi, sa candidature.

Ni l'un 01 l'autre n'ont la
garantie d'être ~

comme éIIgIb6n par la
commission électorale. Le

pays est au bord de
l'explosion.
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